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Tabacs Canadiens
M. J. A. Dupuis, de St Jacques l'Achi-

gan, Qué, a un stock considérable de ta-
bacs canadiens qui contient le plus beau
choix de la production des comtés de la
province, réputés pour la qualité de leurs
feuilles.

M. Dupuis, qui' a donne au " Prix Cou-
rant " des renseignements sur la récolte
du tabac dont tous nos lecteurs ont pu
apprécier la justesse nous informe que
quoique élevés actuellement les prix du
tabac devront encore augmenter prochai-
nement.

Personnel
M. Louis E. Masson, de MM. D. Mas-

son & Cie est arrivé à Montréalle 31 oc-
tobre, après un voyage en Europe d'une
durée de trois mois pendant lesquels il a
visité les principaux marchés européens
dans les Intérêts de son commerce. M.
Masson a fait son voyage de retour sur
le Steamer Cedric, qui est arrivé à New-
York le 30 octobre.

D. C. Brosseau & Cie
La maison D. C. Brosseau & Cie, rue

Notre-Dame, Montréal, vient d'obtenir
l'agence exclusive pour le Canada, de la
marque de Cognac F. Geoffroy et fils,
Cognac, France.

Cette marque très réputée en France
a obtenu le premier prix à l'Exposition
Universelle de Paris, en 1900. La mai-
son F. Geoffroy & Fils ne vend que des
Cognacs distillés par elle et dont elle ga-
rantit absolument la pureté.

Nous félicitons la maison D. C. Bros-
seau & Cie d'avoir obtenu cette agence;
nous remarquons d'ailleurs que, depuis
qu'elle s'est adjoint MM. C. Beauvais et
L. G. Jarret, elle marche de succès en
succès et se prépare par une organisa-
tion parfaite et grâce à l'étendue colos-
sale qu'elle a donné à*ses nouveaux ma-
gasins à prendre place parmi les maisons
qui font le plus gros chiffre d'affaires
dans le commerce des Epiceries, Vins et
Liqueurs. Cette maison a pris pour pro-
gramme de donner la plus entière satis-
faction sous tous les rapports à sa clien-
tèle et particulièrement de livrer les
commandes dès leur réception.

Long voyage d'affaires
Notre ami M. J. A. E. Gauvin, le popu-

Gaire pharmacien de la rue Ste Catherine,
est de retour d'un voyage circulaire dans
la province de Québec. Parti au mois de
mai dernier il est revenu samedi dernier
à Montréal. M. Gauvin a visité tous les
villagesde la province dans l'intérêt de
son commerce.

Il rapporte des commandes considéra-
bles pour son fameux Sirop d'Anis (Si-
rop d'Anis Gauvin), qui jouit d'une popu-
larité bien méritée chez les marchands
de cette province.

Après une quinzaine de jours de re-
pos, M. Gauvin se propose de visiter les
centres canadiens de la Nouvelle-Angle-
terre pour introduire son sirop chez nos
compatriotes des Etats-Unis. Nous lui
souhaitons un bon voyage et un -succès
égal à celui qu'il a obtenu dans notre
province.

Le contenu d'une bouteille
L'an dernier quelques voyageurs navi-

guaient autour de Green Bay à bord du
SS. Clyde en voyage d'affaires et de plai-
sir; ils décidèrent de jeter par-dessus
bord une bouteille contenant une feuille
de papier dont le découvreur devait re-
cevoir une certaine quantité de marchan-
dises en retournant ce papier à l'un des

magasins de notre ville. Ce qui suit est
une copie de la note contenue dans la
bouteille:

"Si le découvreur de ce papier veut
bien le présenter au magasin de J. J.
St. John Duckworth Street, St. Jean Ter-
reneuve, il recevra une botte de magic
baking powder, un paquet de gold dust,
une barre de tar soap, une barre de copco
soap, une boite de la lessive en poudre
dede gillett, une botte de crème de tar-
tre de gillett et un paquet de thé vim.
Signé: T. T. Cartwright, H. B. Potter,
D. E. Brown, D. J. Curtain, - SS. Clyde,
21 juin 1902."

Quelques jours plus tard la note était
adressése à M. Curtain au magasin de
M. St John, la bouteille ayant été re-
cueillie par George Snow près Lewis-
port. le 8 juillet 1903, après avoir été
ballotée pendant 382 jours aux environs
de Green Bay. . Les produits mentionnés
ont été expédiés hier à Mr. Snow.

St John, Terreneuve "News ", le. 14
octobre 1903.

C. O. Genest et Fils, Sherbrooke.
La maison C. O. Genest et fils est l'u-

ne des plus anciennes et det mieux con-
nues dans le commerce d'épiceries et
provisions des Cantons de l'Est. Elle
fait le commerce de gros uniquement.

Nous conseillons à nos lecteurs de cet-
te partie de la province de voir leur an-
nonce d'autre part; leur stock considé-
rable et varié permet à MM. C. O. Genest
& cie de remplir promptement et à des
conditions avantageuses les commandes
du commerce de détail.

S. J. Major, Ottawa.
Malgré le décès de M. S. J. Major, sur-

venu assez récemment, cette maison de
commerce continue les affaires sous le
même nom. M. Jules C. Côté, qui était
le bras droit de M. S. J. Major a pris
l'entière direction de la maison qui n'a
cessé de prospérer. Elle fait un chif-
fre d'affaires considérable; ses ventes
s'étendent au delà de la région d'Otta-
wa; elle a, du reste un stock très impor-
tant qui lui permet de répondre très
promptement aux ordres de sa clientèle.

MM. P. E. Bourassa et Fils
MM. P. E. Bourassa & Fils, 1444, rue

Notre-Dame, fabriquant des meubles ar-
tistiques et manteaux de cheminées
font une spécialité des comptoirs et a-
meublements de magasins et de bureaux,
travaux d'intérieur pour cathédrales,
églises et résidences privées.

La maison a été fondée en 1892 par
MM. P. E. Bourassa et Séraphin Bouras-
sa; depuis qu'elle a été créée, ses affaires
ont sans cesse prospéré a tel point qu'au-
jourd'hui elle est comme non seulement
connu au Canada mais encore aux Etats-
Unis.

Elle a fait pour des grands magasins
de New York des travaux d'intérieur qui
sont un véritable crédit pour elle. -Sans
aller si iloin nous pourrions signaler dans
la province de Québec les ameublements
des Palais de Justice de Valleyfield et
Hull et des maisons de commerce répu-
tées pour avoir les plus beaux magasins
de la province, savoir celles de M. Rioux
de Trois Pistoles et Dion de Valleyfield.

A part Montréal, les principaux cen-
tres canadiens pour lesquels MM. P. E.
Bourassa & Fils ont fait des ameuble-
ments de magasins et bureaux d'une cer-
taine importance, nous citerons: Toron-
to, Québec, Ottawa, Halifax, St Jean,
Hamilton, London, Windsor et St Tho-
mas.

REVUe

CHANGEMENT DANS LES CONDI-
TIONS DE PAIEMENT

Au début de l'ouverture de la saison du
commerce d'automne, les manufacturiers,
ainsi que les marchands de gros de
l'Ouest faisant le commerce des ferron-
neries pour voitures, des accessoires pour
la carrosserie et des fournitures pour
forgerons ont annoncé qu'à l'avenir leurs
conditions de ventes seraient comme
suit: 4 mois net ou 3. p. c. d'escompte
pour paiement dans les 30 jours stricte-
ment suivant la date d'expédition et, 2
p. c. d'escompte pour paiement dans les
60 jours strictement suivant la date d'ex-
pédition.

Les maisons suivantes ont adhéré à
ces conditions: J. B. Armstrong Manfg.
Co. Ltd. de Guel.ph; John M. Bond & Co.
Guelph; D. Conboy, Toronto; James Co-
wan Co. London; John Fennell & Son,
Berlin; Guelph Carriage Top Co. Guelph;
C. Kloepfer, Guelph; C. Kloopfer, Toron-
to; A. K. Melbourne Co., Hamilton; Ja-
mes Wright & Co, London.

Nous apprenons que la grande majorité
des marchands de gros de la Province de
Québec opérant ilans la même ligne ont
été obligés de -raccourcir leurs termes
par suite de 'la décision de leurs confrè-
res de l'Ontario.

Leurs conditions de paiement seront,
en conséquence, les mêmes que celles des
marchands de la province voisine.

FERRONNERIES
Nous ne pouvons que nous répéter au

sujet de l'état du commerce de gros de
la ferronnerie: la demande continue à
être active et porte toujours sur les
mêmes articles, c'est-à-dire sur les fer-
ronneries de tous genres pour les be-
soins du commerce d'automne.

Les prix sont sans aucun changements
cette semaine. Les remises sont plu-
tôt satisfaisantes.

Boulons
L'approvisionnement des boulons est

plus complet maintenant qu'il ne l'a été
depuis quelque temps. Les marchands
de gros sont de nouveau en état de rem-
plir les commandes qu'ils reçoivent.

Les prix sont fermes et sans change-
ment.

Poëles.
De l'auveu unanime de tous les jobbers,

il est impossible d'obtenir des manu-
facturiers de poëles des livraisons satis-
faisantes, ce qui fait que la plupart, si-
non toutes les commandes pour ce genre
d'article, restent en souffrance; bien
heureux, nous dit-on, sont ceux qui par-
viendront a avoir une faible partie de
leurs commandes.

Ustensiles de cuisine en fonte.
Il est de plus en plus difficile de se

procurer les quantités nécessaires d'us-
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